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Lors de ses vœux, notre Président
prévoyait que notre Groupe connaîtrait
une année 1999 riche en événements.
SLPM, maillon fort du dispositif commer-
cial de Sollac, ne pouvait pas rester
à l'écart des changements annoncés.
Et il avait raison.

Tout est allé très vite, avec même quelques surprises.
Le mois de janvier se termine à peine et la nouvelle
organisation du Groupe est annoncée. Il est trop tôt pour
en tirer des conséquences sur notre vie de tous les jours.
Il nous, il vous faudra attendre encore quelques mois au
moins, mais le Groupe souhaite aller vite. Retenons déjà
qu'Usinor s'oriente vers une organisation : - ayant comme
but de rendre les acteurs régionaux responsables de leurs
résultats au travers des unités opérationnelles, - visant à
profiter au maximum des synergies et des compétences
existant dans le Groupe en les regroupant sous des unités
dites «fonctions supports», - plus anecdotique, mais tout
aussi importante, la disparition annoncée des branches.
Et puis, sans nous laisser le temps de reprendre notre souffle,
nous apprenons que la Commission de Bruxelles n'accep-
te pas le rapprochement d'Usinor avec le groupe belge
Cockerill-Sambre, du fait de la position commerciale
dominante que ce nouvel ensemble représenterait.
* 'jtrement dit, la libre concurrence n'existerait plus,

-̂ eul maître sur le marché français, le nouveau Groupe
pourrait fixer, sans contradicteur, les prix de cession et
étouffer très rapidement les quelques concurrents restants.
Pour réaliser cette fusion d'importance pour notre Groupe,
il faut céder des activités.
SLPM doit contribuer à cet effort en cédant son fonds de
commerce plaques et celui de son établissement de
Bordeaux. Nous avons tous été meurtris parce coup du sort
que personne n'attendait. Devant cette épreuve, deux
alternatives sont possibles : - baisser les bras en considérant
que, quoi que l'on fasse, l'avenir qui s'annonce est noir,
- relever ce nouveau défi, rebondir et gagner. C'est possible.
Et je sais que la déception et/ou la colère une fois passées,
c'est ce que vous ferez. Si des difficultés surgissent, des freins
apparaissent, des conflits d'intérêt éclatent, le degré de
gravité sera celui que vous lui donnerez. Donnez le meilleur
de vous-même et ainsi vous ne regretterez rien. Lorsque l'on
est sûr de ses compétences et de ses forces, la réussite est
déjà à portée de main. Le doute est le début de l'échec.
Ne le laissez pas gagner et ainsi balayer tous les efforts
entrepris depuis ces dernières années.

Jean-Louis Thil
Directeur administratif et financier,

Ressources Humaines et Communication

DESTINATION PROGRES !

M ardi 26 et mercredi 27
janvier 1999, deux journées
importantes pour la région

Grand Est, puisqu'elles marquaient
le lancement du .
Challenge Progrès.
La première réunis-
sait pilotes et copi-
lotes, la seconde
l'ensemble du per-
sonnel, y compris
le bureau de Dijon.
Si la région Grand Est est la deuxiè-
me région, après l'Ouest, à se lancer
dans le Challenge Progrès, elle est la
première à y intégrer dès le démar-
rage le service commercial ainsi que

propre générateur d'avenir ".
Les interventions de Michel
Doussaint et de Jacques Jonkergouw,
de la DIN, et des membres du

^^^^^o Personnel de la
I Région Grand
j Ouest qui étaient

IPBl éga lement du

les contrats d'apprentissage et de
qualification.
" L'idée forte de SLPM au travers du
Challenge Progrès est de mettre
les hommes au centre du système " ,
a expliqué Gérard Kocher, Directeur
Industriel et Qualité." Nous devons
être les acteurs de notre avenir, en
nous mettant dans une dynamique de
progrès ". " SLPM doit être son

d é p l a c e m e n t
(François Léger,
Philippe Clerc,
Willy Hauke, Jean

Michel Huet, Stéphane Simonato),
ont répondu l a rgement aux
interrogations du personnel de la
Région Grand Est.
Malgré la situation que l'on connaît,
le Challenge Progrès est entré
comme prévu dans sa phase active
et l ' on ne peut que fé l ic i te r
l 'ensemble des acteurs et leur
donner rendez-vous le 19 mars pour
la première présentation à la DIN
de l 'avancement des travaux.
Bon courage à tous !
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La Challenge Progrès : d'une logique à l'autre

E n 1990, dans le " Zéro mépris et
l'Entreprise ", Hervé Seriex écri-
vait : " La victoire économique

appartiendra à ceux qui sauront à ce point
changer leur système culturel que chaque
acteur économique voudra, saura et
pourra prendre à temps, là où il est,
les meilleures décisions pour satisfaire
toujours mieux son aval ".

F. Garnery, S. Goût, M. Mancouri

Le 8 décembre dernier, pour la deuxième
année consécutive, l'ensemble du
personnel de la Région Grand Ouest a pré-
senté le fruit de son travail de groupe dans
le cadre de son Challenge Progrès. Cette
démarche illustre le passage d'une logique
d' " exécutant " à une logique de " res-
ponsable ". Chacun a ainsi la possibilité
de s'exprimer et d'apporter des idées, qui
entraîneront des actions et donc des
investissements. Et c'est d'ailleurs le cas
d'une grande partie de ceux de 1998 de la
Région Grand Ouest. Un fait nouveau
cette année : l'ensemble des commerciaux
a été intégré à la démarche. Parmi les
invités figuraient, outre le CODIR*,

«Après l'effort, le réconfort.»
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Les clefs du succès ?
- une réunion hebdomadaire d'une
heure (dont la moitié prise sur le temps
personnel),
- l'analyse en groupe des problèmes,
- des propositions de solutions,
- la mise en oeuvre rapide de ce qui a été
décidé.

Ce dernier critère, particulièrement
fondamental, est le garant du
développement du Challenge Progrès.

Alain Toison

Salle comble et attentive.

tous les RER*, la DIN* au grand complet,
deux représentants de l 'IRSID et
Messieurs Bonnaud et Treillard de Sollac
Basse-Indre. Le tout sous les caméras car
une cassette souvenir et à but pédagogique
va être réalisée.

Pour Mario :
- * CODIR = Comité de Direction
- * RER = Responsable d'Exploitation Régional
- * DIN = Direction Industrielle et qualité

L'équipe de Bordeaux au grand complet.
B. Bachon, M.C. Garaig, M. Castro,

C. Maugeau, R. Santiago,
M. Hoffmann, J.F. Rousseau

Ce qu'ils en ont pensé :
- " Une progression importante par rapport à la première
présentation. Je renouvelle mes compliments à cette formidable
équipe du Grand Ouest ".

Paul Renaud-Grappin, Directeur Région Est

- " J'ai été très impressionné par la richesse du sujet abordé,
par l'implication du personnel. C'est une bonne expérience
pour le lancement du Challenge Progrès dans la Région Grand Est ".

Guy Delmer, Responsable d'Exploitation Région Grand Est

- " Rassembler régulièrement des femmes, des hommes d'âges, de formations, de métiers
différents, voilà qui n'était pas simple ! Mais la recherche de la performance de chacun s'est
trouvée dynamisée par l'ensemble du groupe. La journée de présentation a été
enrichissante et intéressante pour chacun, et l'accueil très chaleureux. "

L'équipe de Bordeaux
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Sécurité 1999 : un pas de plus
PALL : Michel Doussaint. où en est SLPM dans le domaine de la Sécurité?
Les résultats Sécurité depuis 1989 montrent que nous sommes dans une dynamique de progrès :
• Nous avons divisé par 8 le nombre d'accident du travail avec arrêt en 10 ans. • Nous avons divisé par 2 la gravité de nos accidents, sur cette même période.
Les résultats obtenus, en particulier ces 2 dernières années, nous confortent à continuer notre politique Sécurité dont le PADS est le pilier de référence.
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PALL : Quel est le contenu de la démarche Sécurité pour SLPM en 1999 ?
Avec Gérard Kocher, nous avons défini pour SLPM le Plan d'Action Développement Sécurité 1999 (PADS 99). Il doit par ses axes nouveaux nous permettre de
maintenir nos acquis et nous aider à nous rapprocher de l'excellence : • 0 accident avec arrêt. • diviser par 2 nos accidents déclarés.
Pour ce faire, 6 axes principaux ont été retenus :

Suivi de tous les accidents du travail • suivi du TFD (taux de fréquence déclaré)
Consignation • Electrique • Mécanique • Hydraulique
Environnement (norme ISO 14001) • Démarche bruit
Habilitation ou autorisation • Plan et suivi des habilitations
Réglementation • Formation • Audits
Management • Déploiement de Passeport pour la Vie • Audits de comporte-

AXE1
AXE 2
AXE 3
AXE 4
AXES
AXE 6
ment

PALL : Gérard Kocher. comment et par qui ce plan Sécurité 1999 va-t-il être
mis en œuvre ?
L'état d'avancement du plan est suivi en Comité de Direction Société.
Le déploiement au sein de chaque région est assuré par le Directeur de région
et son encadrement.
PALL : Quels sont pour vous les facteurs clés de réussite de ce plan ?

La réussite et l'efficacité d'une telle démarche s'appuient sur 2 facteurs essentiels :
• Un engagement clair, permanent et continu de la part de chaque manager.
• Une implication forte et totale de tous les acteurs de l 'entreprise.

Seule cette implication de tous permettra dans le futur de progresser dans le
" comportemental individuel et collectif ". C'est à ce prix seulement que nous
réussirons à améliorer notre performance Sécurité.

• Analyse par l'arbre des faits • Plan d'actions correctives • Audits des plans d'action

Résultats Sécurité Société
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Feroute, une nouvelle société du Groupe Usinor
On n'arrête pas le progrès, surtout chez SLPM, Région Ile-de-France / Normandie.
Soucieuse d'assurer la livraison des clients de la Région, la Direction a eu l'idée de créer
une société, FEROUTE, pour palier un dés is tement de dernière minute
de la SNCF. C'était simple, il suffisait d'y penser... Vous prenez un camion, vous le mettez sur
les rails et le tour est joué ! Vos clients sont livrés dans les délais et les frais de surestaries
n'existent plus ! Les essais ont été réalisés par une société de transport dont nous tairons
la nationalité, mais leur Reine eut été contente des résultats... Un projet d'extension de l'em-
branchement de Pontoise jusqu'au Tunnel sous la Manche serait envisagé.

Bonne route ! Bison Futé

Deux chauffeurs, qui souhaitaient entrer à Pontoise dans la soirée, afin d'attendre
le matin pour charger, se sont trompés déporte... et se sont profondément embourbés.




